
 1 

 

Revue de Presse  
 

Festival Vibrations Caraïbes Edition 2009 
Africa America 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Maison des Cultures du Monde & Fondation Alliance française 

Une production de l’Association AmaZone Caraïbe 
 



 2 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

PRESSE ECRITE 
 

Quotidiens Nationaux  
Magazines 

Périodiques 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 3 

Courrier des Musiques du Monde et du Jazz,  
« Vibrations Caraïbes à la Maison des Cultures du Monde », AFP, 
Agence France Presse, 30 novembre 2009.  
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« Vibrations Caraïbes, une fête réfléchissante », Gérald Arnaud, 
AFRISCOPE, 13 novembre 2009. 

 

Vibrations caraïbes : une fête réfléchissante 
vendredi 6 novembre 2009, Gérald Arnaud 

La 4ème édition du festival Vibrations caraïbes sʼintitule AfricAmérica. Aussi loin des 
poncifs du folklore que des amertumes héritées dʼinnombrables déchirures, ce festival 
conjugue au futur, dans tous les domaines de la culture, le fabuleux héritage 
caribéen. [1] 

 
Vibrations et Caraïbes sont des mots qui vont très bien ensemble. Tout 
vibre à lʼunisson, pour le meilleur et pour le pire, dans cet immense 
chapelet dʼarchipels : la mer avec les cieux, le soleil dans les yeux, les 
nuages qui tournent en tornades, les vents qui se déchaînent en 
cyclones, les volcans qui crachent la colère de la Terre, la créolité qui 
défie les langues trop bien pensantes, les dieux dʼAfrique ou de lʼInde 
qui refusent un Dieu unique venu dʼailleurs, les peaux des gens qui 
finissent par se fondre dans un bronzage arc-en-ciel, les couleurs des 
peintres qui ignorent lʼobscurité de lʼatelier, les mots qui rebondissent 
sur les peaux des tambours, les musiques qui sʼéchappent des cuivres 
et des flûtes en se souvenant des coquillages, et puis ces voix qui 
partout dans la Caraïbe et dans ses diasporas, chantent avec un vibrato 
si particulier quʼil imprègne tous les styles… 
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« Un langage imprévu » 

Il est rare que de grands écrivains offrent avec autant dʼenthousiasme 
leur plume à un festival. Marraine de cette édition (Le Clézio était le 
parrain de la précédente) Simone Schwartz-Bart en donne le ʻlaʼ : 
« Chacun de nos pays vivait sous la dépendance dʼune puissance 
coloniale, ce qui faisait de nous autant de statues de sel fascinées par 
le lointain et totalement aveugles au proche, à lʼîle sœur, à la contrée 
voisine, dont nous séparait parfois un simple bras de mer, et qui 
paradoxalement nous semblait à des distances astrales. Dans ces 
conditions, lʼétonnant serait que nous puissions nous comprendre. Et 
pourtant, nombre dʼentre nous a pu vivre cette expérience essentielle : 
nous sommes de passage dans une ère caribéenne quelconque et dont 
nous ne connaissons pas la langue, et voici quʼelle nous parle un 
langage imprévu mais dʼune clarté éblouissante, un langage au delà 
des mots, une parole au-delà de la parole, faite de simples gestes de la 
vie quotidienne, dʼune inflexion de voix, dʼun sourire, de mille petites 
choses qui traduisent une certaine attitude devant la vie, et que nous 
partageons sans le savoir. Nous découvrons alors notre identité 
caribéenne. » Cette découverte a changé la vie de Coline Toumson, 
fondatrice de ce festival. Dʼorigine guadeloupéenne et martiniquaise, 
fille du biographe dʼAimé Césaire, historienne de formation, cette jeune 
femme consacre sa vie à la promotion des cultures de la Caraïbe (sur 
lesquelles elle réalise une série de documentaires) mais aussi à une 
réflexion élargie sur cette « identité éclaboussée » comme disait René 
Depestre. 

Un lieu chargé dʼhistoire 

Le festival se déroule dans un secteur fortement symbolique : cʼest à la 
Gare Montparnasse que débarquaient les Antillais arrivés par bateau, et 
le quartier fut dans les années 1920 à 1960 un haut-lieu métropolitain 
des musiques caribéennes. Cʼest dans les clubs comme le Bal Nègre et 
la Canne-à-Sucre quʼon allait écouter Barrel et Honoré Coppet, 
formidables musiciens martiniquais. Barrel vient de nous quitter, le 18 
octobre, à 89 ans. Ces frères talentueux sont partis en Afrique à 
lʼépoque des indépendances et ils y ont joué un rôle pédagogique 
décisif : la plupart des grands orchestres guinéens, maliens, congolais 
et sénégalais leur doivent quelque chose. Honoré a même vécu plus de 
dix ans en Afrique de lʼOuest et composé lʼhymne national de la Guinée. 
On pourrait leur dédier cette édition du festival. 
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Une sélection alléchante 

Manu Dibango, lʼune des vedettes du festival est un admirateur de 
Barrel Coppet, dont il sʼest inspiré dans sa jeunesse… Autres têtes 
dʼaffiche : lʼimmense pianiste (new-yorkais dʼorigine jamaïcaine et 
panaméenne) Randy Weston, qui jouera en solo sur les rythmes gnawa 
quʼil a introduits le premier dans le jazz ; trois formidables 
percussionnistes : lʼAlgérien Karim Ziad, le Vénézuélien Orlando Poleo 
et le Guadeloupéen Sonny Troupé, modernisateur du gwoka, comme le 
jeune saxophoniste Jacques Schwartz-Bart ; trois des plus belles voix 
de la Martinique : Dédé Saint-Prix, Kali et Valérie Louri ; les « dub 
poets » sont aussi à lʼhonneur, avec le légendaire Mutabaruka et 
Brother Resistance, pionnier du « rapso » - fusion du rap et du calypso. 
Ce festival très ouvert présente aussi des rencontres littéraires, des 
conférenciers (dont lʼanthropologue américaine Sheila Walker), une 
exposition dʼart contemporain afro-américain, des documentaires rares 
ou inédits. Comme le résume Simone Schwartz-Bart : « cette 
célébration annuelle est un événement qui participe dʼun besoin 
aujourdʼhui vital : la rencontre de la Caraïbe avec elle-même. Certes 
cʼest dʼabord une fête, mais cʼest aussi un échange, une rélexion sur ce 
que nous sommes, ce que nous voulons être. » 

Notes 
[1] Vibrations caraïbes / AfricAmérica, du 4 au 13/12 à lʼAlliance 
française et à la Maison des cultures du monde, 101 Bd Raspail, 75006. 
Rens : www.vibrationscaraibes.com. / 09 50 79 79 24. 
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Le Monde, Unions libres entre Afriques et Amériques, le Festival 
Vibrations Caraïbes à Paris, 03 Décembre 2009, Patrick Labesse.  

 

 

La diversité de ses sons, la richesse de ses 

accents, la subtilité de ses cadences", l'archipel caribéen les doit 

énormément "aux Amériques et aux Afriques", deux continents pris 

au pluriel. Rappel d'effets sous la plume de la philosophe Seloua 

Luste Boulbina, auteur de l'ouvrage Le Singe de Kafka et autres 

propos sur la colonie (éd. Parangon, 2008), dans les notes de 

programme du festival Vibrations Caraïbes, qui se tient du 4 au 13 

décembre à Paris, passionnante proposition dédiée aux arts 

contemporains de la Caraïbe (concerts, exposition, rencontres 

littéraires). 

Musique traditionnelle de la Guadeloupe associant voix et tambour, 
le gwoka prolonge l'héritage des rythmes amenés par les esclaves. 
Ce langage, hier interdit par les maîtres dans les plantations et 
censuré par l'Eglise, est l'un des socles de l'identité 
guadeloupéenne. De nombreux musiciens s'y appuient en le 
croisant à d'autres influences, comme le trio jazzy Soft et ses 
chansons réjouissantes d'impertinence, qui présentait la semaine 
dernière son nouvel album, Konfyans (Aztec Musique), dans un New 
Morning plein. 

 

Patrick Labesse 
Article paru dans l'édition du 03.12.09 
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Le couple voix-tambour forme également la base du bèlè martiniquais, 

un chant rustique accompagné de danses qui doivent beaucoup à 

l'Afrique. A l'affiche de Vibrations Caraïbes, la chanteuse martiniquaise 

Valérie Louri a appris la danse contemporaine au Brooklyn Dance Center 

et à l'Alvin Ailey School, à New York. Elle chantait J'ai rêvé d'Afrique sur 

son premier album en 2006 et s'inspire du bèlè dont elle est allé 

chercher la connaissance auprès des maîtres dans la campagne de son 

île. 

Chez les musiciens guadeloupéens et martiniquais, l'évidence de fils 

croisés entre les Etats-Unis métis et les îles jaillit à chaque instant. 

Kassav', qui célébrait ses 30 ans de carrière en remplissant le Stade de 

France avant l'été (Le Monde des 10 et 11 mai), a inventé le zouk en 

mélangeant le funk et les sons du rock à la biguine, au calypso et au 

gwoka. 

Violons virevoltants 

Bel équipage dansant, Malavoi sera en concert du 4 au 6 décembre au 

New Morning. Le groupe fondé en 1972 a retrouvé le chemin des studios 

d'enregistrement, après dix ans d'absence des studios, et avoir retrouvé 

son chanteur crooner Ralph Thamar, qui l'avait quitté il y a vingt ans. 

Pèp La, la chanson (Roland Brival, Nicol Bernard) qui donne son titre au 

nouvel album du groupe (Aztec Musique/Rue Stendhal), est basée sur un 

rythme du bèlè. Malavoi a introduit l'héritage européen avec une 

formation de cinq violons et un violoncelle, mais continue de jouer et 

chanter du bèlè, de la biguine, de la mazurka, envers et contre modes, 

car "c'est ne pas oublier les fondamentaux et chanter notre histoire", 

insiste Ralph Thamar. 

 

Festival Vibrations Caraïbes, du 4 au 13 décembre. Le 5, Valérie Louri, à la 
Maison des cultures du monde (avec Kali et Manu Dibango). Malavoi en concert du 4 
au 6 décembre au New Morning, à Paris, puis en tournée française. 
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Le Monde, Schwarz-Bart Mère et Fils, 8 décembre 2009,  
Francis Marmande 
 

Chronique 

Schwartz-Bart, mère et fils, par Francis 
Marmande 
LE MONDE | 08.12.09 | 13h11  •  Mis à jour le 08.12.09 | 13h11 

 

En scène pour la première fois de sa vie, Simone Schwartz-Bart, 

auteure de Ti-Jean l'horizon (Seuil, 1979) : frisettes caraïbes, jean 

brun, tennis blanches, silhouette de jeune fille, blouse de soie 

moirée. Elle conte en français, chante, danse, bouge, exulte et 

soupire. Bientôt 70 ans. Avec André Schwartz-Bart, disparu en 

septembre 2006 (Prix Goncourt 1959 pour Le Dernier des justes), 

Simone avait publié Un plat de porc aux bananes vertes (Seuil, 

1967). Lui, juif, témoignant des camps, historien de l'esclavage, elle, 

Guadeloupéenne, écrivaine, femme. Ensemble attelés à un 

Hommage à la femme noire (1989), le tout sans excès de 

reconnaissance des deux côtés du mur. Trop amants, trop 

précurseurs sans doute. 

 

En scène encore, le 6 décembre (festival Vibrations Caraïbes, 

jusqu'au 13 décembre), à côté de Simone, le fils, Jacques Schwartz-

Bart (45 ans) entouré de trois maîtres des musiques afro-caraïbes 

(Dédé Saint-Prix et Orlando Poleo, percussions, Hervé Samb, 

guitariste sénégalais). Jacques est le compositeur et interprète 

(saxophone ténor) le plus fécond, le plus profond, aujourd'hui. 

"Brother Jacques", ainsi l'appellent les musiciens du Barrio, le 

quartier portoricain de Manhattan où il réside, a commencé par mal 

tourner : Sciences Po, haute administration, vie peignée. Jusqu'à ce 

qu'il plaque tout pour la musique. 
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Francis Marmande 

Article paru dans l'édition du 09.12.09 

 

Mme Schwartz-Bart dit les contes de son enfance qu'elle rend siens en 

rêvant. Jacques : "Sur le plan littéraire, elle a sublimé la langue 

créole, ouvrant le conte à l'universel." La créolité vue par elle ? "Le 

créole est une langue très ailée, elle a des ailes, elle se crée en 

devenir. Elle vient de gagner dignité et foisonnement qui suscitent 

de nouveaux talents." En scène, le dialogue se poursuit en musique : 

"Ici, la musique vient en illustration de l'imaginaire de Mme 

Schwartz-Bart." C'est ainsi qu'il nomme sa mère : "La musique 

s'articule de façon non verbale à ses mots." Corps athlète et rire 

offert : "Tu vois ? J'aurais fait un bon étudiant." 

Entre eux, "André" toujours présent, le petit juif qui aborde Simone 

en créole à l'occasion du premier congrès des écrivains noirs : 

"Couple juif-antillais, nous étions en avance. On paye toujours à 

être des précurseurs. Sans doute nous rend-on justice aujourd'hui. 

Mais s'il n'y avait une justice, ce serait décourageant pour la 

justice." 

Aime-t-elle paraître en public ? Pas du tout : "C'est une renaissance 

et ma façon de conduire mon deuil. Depuis que Jacques m'a invitée 

à le faire, je revis. Car, savez-vous, je coulais à pic." Entre mère et 

fils, drôlerie, dignité, respect, et la lumière du père : "A chacun de 

ses albums, il lui consacre un morceau. Cette fois Han Ba Mangolo, 

"sous le manguier'', son arbre préféré." Lui : "Lorsqu'on écrit pour 

l'esprit d'un mort, on ne pense pas au public, on tente de ramener 

l'infini à l'instant présent." Depuis huit mois, Brother Jacques et la 

chanteuse Stephanie McKay ont un petit garçon, Ezra. 

Le Monde, Schwarz-Bart Mère et Fils, 8 décembre 2009,  
Francis Marmande 
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Libération, « Le Punch des Caraïbes », Dominique 
Queillé, 4 Décembre 2009 

 
 
 
 

 

 

 

MUSIQUE 04/12/2009 À 00H00 

 

Le punch des Caraïbes 
CRITIQUE 

Festival. A Paris, dix jours de culture métissée. 

Réagir 
 
Par DOMINIQUE QUEILLÉ 

Vibrations Caraïbes 
Maison des cultures du monde, 101, bd Raspail, 75006. Du 4 au 13 décembre. Rens.: 
01 45 44 72 30. 

Des îles aux continents, d’un front atlantique à l’autre et de rhizomes en 
métissage, c’est à une exploration transversale des esthétiques de 
l’archipel caribéen, à la confluence de l’Afrique et de l’Amérique, que 
convie le festival Vibrations Caraïbes, dont cette quatrième édition se fait 
l’écho. En musique, mais aussi autour de la parole et de l’image, à travers 
projections, débats et rencontres. A ne pas manquer, une création inédite 
autour de la romancière guadeloupéenne Simone Schwarz-Bart, qui réunit 
dans une poésie-performance entre jazz et textes, son fils, le 
saxophoniste Jacques Schwarz-Bart surnommé «Brother Jacques» par les 
jazzmen de New-York où il réside, et Hervé Samb, guitariste sur tous les 
fronts de la musique noire, originaire du Sénégal et établi à Paris. Ce soir, 
Randy Weston, géant octogénaire afro-américain, répondra en piano solo 
aux échos créoles gwoka-jazz (Schwarz-Bart, Sonny Troupé, Mario 
Canonge), irrigués gnawa par le batteur algérien Karim Ziad. La clôture 
chaloupée se fera en version bal créole à la Bellevilloise. 
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Le Nouvel Observateur, « Vibrations Caraïbes, la fête en 
ébullition », Gérald Arnaud, 3 décembre 2009 
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Le Nouvel Observateur,  

« Paris, Vibrations Caraïbes », Bernard Loupias,  
Semaine du Jeudi 26 novembre 2009.  
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Géo Magazine, « Géo Musique, Vibrations Caraïbes », 
Emmanuelle Honorin, Décembre 2009. 
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Télérama, Musiques, Vibrations Caraïbes, Eliane 
Azoulay, 2-8 décembre 2009. 
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Le Point, Sortir, « Des Vibrations venues des Caraïbes », 
Valérie Marin La Meslée, 1er Décembre 2009 
 

FESTIVAL/PARIS 

Des vibrations venues des Caraïbes 

Simone Schwarz-Bart, romancière guadeloupéenne © DR 

L'Afrique et l'Amérique se sont donné rendez-vous à la Maison des 
cultures du monde, pour une vibrante manifestation pluridisciplinaire 
: la crème du jazz avec Randy Weston, le quartet "Gwoka Gnawa 
Jazz" réunissant notamment Jacques Schwarz-Bart et Mario 
Canonge, sans oublier Manu Dibango, Kali, Dédé Saint Prix... La 
marraine de la manifestation est la romancière guadeloupéenne 
Simone Schwarz-Bart, au coeur de rencontres littéraires avec Louis-
Philippe Dalembert, Abdourahmane Waberi et Tanella Boni. D'autres 
débats aborderont la question noire et avec Pap Ndiaye, le cinéma 
nourrira les discussions autour des Amériques noires, et on 
savourera des punchs en musique après avoir visité les expositions 
d'artistes contemporains, la fête s'achève hors les murs, le 13 
décembre, avec un bal créole à la Bellevilloise. 

Les 4, 5, 6 puis 12 et 13 décembre. Entrée libre sauf pour les 
concerts : 24 euros. Bal créole : 5 euros. Maison des cultures du 
monde. 01.45.44.72.30.www.vibrationscaraibes.com 
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New African, Mars-Avril 2010, Dieux d’Afrique et 
d’Amérique, Festival Vibrations Caraïbes.  
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Afrique Asie, « Vibrations Caraïbes, Panorama de la 
création contemporaine de la Caraïbe »,  
Décembre 2009. 
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Vibrations Magazine,  
« Vibrations Caraïbes, chaleur latente », Décembre 2009.  
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So Jazz, Décembre 2009.  
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Maxi Mini, « Info Paris : Festival Vibrations Caraïbes 
2009 », Décembre 2009. 
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TSF Jazz Jazz Agenda :  
« Randy Weston au Festival Vibrations Caraïbes ».  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
RFO Culture, Festival Vibrations Caraïbes  
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Par Philippe TRIAY 
CULTURE. Festival Vibrations Caraïbes 

La quatrième édition du Festival Vibrations Caraïbes se tient du 4 au 13 
décembre 2009 à Paris. Au menu : un dialogue entre les Amériques, les 
Caraïbes et les Afriques. 

Festival des arts 
contemporains de 
la Caraïbe à Paris, 
le Festival 

Vibrations 
Caraïbes combine 

judicieusement, 
depuis trois ans, 
musiques, arts 
visuels, spectacle 
vivant et 
littérature de 
l’archipel et de ses 
diasporas.  AfricA 

America Cette 
année, les 
initiateurs du 
festival ont décidé 

« d’interroger les Afriques aux Amériques » sous l’intitulé « AfricAmerica ». 
Objectif, un dialogue transculturel associant des artistes des Amériques, des 
Caraïbes, des Afriques et de leurs diasporas résidant en Europe. Au-delà des 
appartenances géographiques, le festival entend « provoquer des rencontres 
inédites au carrefour des mondes ». 

En musique, Vibrations Caraïbes propose une série de concerts à la Maison des 
cultures du monde. Soirée Gwo Ka – Gnawa – Jazz avec l’Américain Randy 
Weston, les Guadeloupéens Jacques Schwarz-Bart et Sonny Troupé ainsi 
que l’Algérien Karim Ziad ; des concerts sur le thème AfricAmerica de cette 
année avec les Martiniquais Valérie Louri, Kali, Victor O et le saxophoniste 
camerounais Manu Dibango ; enfin une soirée Dub Poetry (performance 
poétique) avec entre autres Dédé Saint Prix et les Dub Poets (Martinique), 
le Trinidadien Brother Resistance et l’écrivaine guadeloupéenne Simone 
Schwarz-Bart. 
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Comprenant des installations, des conceptions multimédia, des vidéos et des 
photographies, l’art contemporain des Amériques et de la Caraïbe invite, pour 
cette édition du festival, à un questionnement sur les identités noires 
contemporaines. L’exposition, située à la Fondation Alliance française, 
accueille les travaux de nombreux artistes comme le vidéaste Tony Coco-Viloin 
(Guadeloupe), les documentaristes Raquel Gerber (Brésil) et Maya Deren 
(Etats-Unis/Ukraine), et les photographes Christian Bertin (Martinique), Keith 
Piper (Grande-Bretagne), René Pena (Cuba) et Kessler Bienaimé (Haïti). 

Ecoute de l’autre La littérature n’est pas en reste avec de nombreuses 
rencontres et tables rondes sur le thème de « l’intercontinental » et de l’écoute 
de l’autre. Deux cycles de conférences se tiennent pour déchiffrer ces 
problématiques : l’une, « Regards croisés sur la traversée atlantique », 
consacrée aux sciences sociales, et une autre intitulée « La littérature et les 
subjectivités ». Parmi les intervenants, on compte les historiens Pap Ndiaye 
(France) et Elikia M’Bokolo (Congo), la psychanalyste Jeanne Wiltord 
(Martinique), ainsi que la dramaturge et écrivaine Gerty Dambury 
(Guadeloupe), entre autres. 

Last but not least, des projections de documentaires sur les thèmes du profane 
et du sacré aux Amériques noires. Deux cycles de documentaires suivis de 
discussions et de rencontres avec des réalisateurs sont prévus. Le premier est 
consacré aux « Amériques noires », et le second à « Ces dieux venus d’Afrique ». 
L’occasion de rencontrer des documentaristes comme l’anthropologue afro-
américaine Sheila Walker ou la réalisatrice martiniquaise Suzy Landau. 

Site et programme du Festival Vibrations Caraïbes 
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Libération, « Mémento : Festival Vibrations Caraïbes »,  
5 Décembre 2009 
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Jazzman Agenda, Décembre 2009  
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L’Ardennais, « Vibrations Caraïbes à la Maison des 
Cultures du Monde », 6 décembre 2009.  
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Mondomix, Bimestriel Novembre-
Décembre 2009  
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Mondomix, Bimestriel Novembre-
Décembre 2009  
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Mondomix, Bimestriel Novembre-
Décembre 2009  
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Mondomix, Bimestriel Novembre-
Décembre 2009  
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Vendredi 6 Novembre 
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http://www.afromix.org/html/evenements/festivals/index.fr.html 
 

 
www.club-international.org/cijp/bonplan/bonplan_pagespecial_ete.htm 
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http://blackdaily.blogspot.com/2009/12/vibrations-caraibes-4-au-13-dec.html 
 

 

http://www.hellocoton.fr/vacances-de-luxe-aux-caraibes-club-med-s-
occupe-de-tout-261279 
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http://www.francodiff.org/fr/3-le-magazine/10-les-breves/1033-festival-vibrations-
caraibes/?page=2 

 

http://www.alter-nativa.net/tag/vibration-caraibes/ 
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http://www.africultures.com/php/index.php?nav=evenement&no=20144 

 

 
http://www.jazzmagazine.com/index.php?option=com_fireboard&Itemid=8&func
=view&catid=10&id=&id=1417&catid=10 
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http://www.histoire-
immigration.fr/index.php?lg=fr&nav=446&flash=0&id_actu=1229 
 

 
http://www.qype.co.uk/events/459006-Vibrations-Cara-bes-Africa-America-Maison-
Des-Cultures-Du-Monde-Montparnasse-Paris 
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http://www.parisetudiant.com/loisirs/evenement.php?ne=47694 

 
http://www.musicologie.org/actu/12/01.html 
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http://www.viadeo.com/hub/affichefil/?hubId=0021o1mxu1tckbik&forumId=002
rbe79a2yaxlh&threadId=0022cjatkwbck7e3#0022cjatkwbck7e3 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
http://www.routard.com/guide_agenda_detail/9717/festival_vibrations_caraibes.
htm 
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http://leguidedesfestivals.com/index.php?page=festival&festi=5449 

 
http://www.maximini.com/fr/Guadeloupe/actualite/info-

antilles/info_antilles.asp?num=19638 
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www.club-international.org 
 
 
www.afromix.org 
 
 
blackdaily.blogspot.com 
 
 
presenceweb.wordpress.com 
 
 
www.africultures.com 
 
 
www.vibrationsmusic.com 
 
 
http://www.afrik.com/ 
 
 
www.evene.fr/culture/agenda 
 
 
www.musicologie.org 
 
 
www.mondomix.com 
 
 
www.leptitmakrel.com 
 
 
www.parisetudiant.com 
 
 
www.viadeo.com/ 
 
 
www.linternaute.com/agenda 
 
 
www.routard.com 
 
www.hellocoton.fr 
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www.rfo.fr/infos/culture/  
 
 
www.liberation.fr 
 
 
www.maximini.com 
 
 
www.alter-nativa.net 
 
 
www.francodiff.org 
 
 
www.africine.org 
 
 
www.jazzmagazine.com 
 
 
www.madrasspodcast.net 
 
 
www.afriscope.fr 
 
 
www.exostif.com 
 
 
www.ouepa.blogspot.com 
 
 
www.fxgpariscaraibe.com 
 
 
www.le-blog-de-kareve.over-blog.com 
 
http://www.karibbeantv.com/flv,-Numero_26-
Kali_au_Festival_Vibrations_Caraibes.html 
 
 
www.volcreole.com 
 
 
http://paris.feeder.ww7.be/spip.php?page=site&id_syndic=129 
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♦Radio France Internationale, Plein Sud, Amobé Mévégué,  
24 novembre 2009, Itv de Coline-Lee Toumson.  
 
 

 
 

♦Aligre FM, Vents du monde, Pierre Cuny, Coline-Lee 
Toumson et Orlando Poléo, 25 novembre 2009 
 
♦Aligre FM, Vents du monde, Pierre Cuny, Sonny Troupé 
et Kali, artistes musiciens 2 décembre 2009  

 
    ♦Aligre FM, Version Originale, Patrick-Léon Emile,  
Suzy Landau et Valérie John, Commissaires de l’exposition 
d’Art contemporain 5 décembre 2009 

 
 
 
 
 
 

 
♦RFO, Journal de la Rédaction, Tiziana Marone, Coline-Lee Toumson, 3 
décembre 2009 
 
♦RFO, Journal de la Rédaction, Tiziana Marone, Valérie Louri, 4 
décembre 2009 
 
♦RFO, Journal de la Rédaction, Tiziana Marone, Sonny Troupé, 4 
décembre 2009 
 
♦RFO, Journal de la Rédaction, Tiziana Marone, Jacques Schwarz-Bart, 4 
décembre 2009 
 
♦RFO, Journal de la Rédaction, Tiziana Marone, Valérie John, 4 
décembre 2009 
 
♦RFO, Cargo, Bintou Simporé, Suzy Landau, 3 décembre 2009 
 
♦RFO, Cargo, Bintou Simporé, Brother Resistance, 7 décembre 2009 
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♦TSF Jazz, Le Journal, Laurent Sapir,  
Randy Weston, 3 décembre 2009 
 
 
 

 
 
♦Nova, Neo Geo, Bintou Simpore, 
Coline-Lee Toumson, 4 décembre 2010  
 
 
 

 
 

 
♦France Inter, Boulibaï Vibrations, Malik Boulibaï, 
Mutabaruka, 10 et 17 janvier 2010 
 
 
 
 

 
 

 
♦Générations 88.2, Destinations Afrique, Rose 
Démé, Valérie Louri, Coline-Lee Toumson, 4 
décembre 2009 
 

♦Générations 88.2, Destinations Afrique, Rose Démé, Emmanuelle 
Honorin, 11 décembre 2009 
 

 
 
♦France Culture, Tout un monde,  
Marie-Hélène Fraïssé, 29 novembre 2009 
Annonce du Festival Vibrations Caraïbes  
Ed. Africa America 
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♦ Campagne publicitaire – Jeux concours  
du 30 novembre au 13 Décembre 
 
 
 

 
 
♦Générations, du 30 novembre au 13 décembre 
2009 – Annonces Antennes  
 
 

 
 
 
 
 
 

♦ Campagne publicitaire du 9 novembre au 6 Décembre 2009 
♦Tropical Show, Hortense Nouvian, Itv Valérie Louri et Coline-Lee 
Toumson, 3 Décembre 2009 
♦Chez Logan, Logan, itv Kali, 3 Décembre 2009  
♦Tropical Schow, itv Suzy Landau et Valérie John, 5 Décembre 2009  
♦Le Noir n’est pas un homme, c’est un homme noir, Michel Reinette, itv 
Sheila Walker, Anthropologue, le 13 Décembre 2009  
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♦ France Ô, 10 minutes pour le dire, Jean-Marc Bramy, itv 
Coline-Lee Toumson, 3 décembre 2009 
♦Ekia Badou, Magazine Caraïbes itv de Mutabaruka, Brother 
Resistance et Coline-Lee Toumson, 6 Décembre 2009 
♦France Ô, le JT, Fabienne Léonce itv de Kali et Manu 
Dibango, 5 Décembre 2009 
♦ Ô Rendez-Vous, Festival Vibrations Caraïbes, 5 numéros 
multidiffusés itv de Véronique Hélénon, Seloua Luste 
Boulbina, Louis-Philippe Dalembert, Maboula Soumahouro, 
Coline-Lee Toumson et Michel Reinette (écrivains, 
universitaires, réalisateurs du Festival) 

 
 

♦ France 3, Le JT Soir 3, Randy Weston, Jacques Schwarz-
Bart, Karim Ziad, Sonny Troupé et Coline-Lee Toumson,  
4 décembre 2009 

 
 
 

 
 

 
♦ Reportage, Festival Vibrations Caraïbes 5 
décembre 2009 itv Véronique Hélénon 
(Universitaire), Valérie Louri (Artiste), Coline-Lee 
Toumson (Directrice) 

 
 

 
♦Reportage Brother Resistance, Rapso Artist, 
enregistement le 6 Décembre 2009.  
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Contact :  
Coline-Lee Toumson  
e-mail : coline.toumson@gmail.com  

 
Une production  AmaZone Caraïbe 

18 rue Didot 75014 Paris 
 


